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LE ONZIEME ANNIVERSAIRE DU SACRE 
DE MGR L'ARCHEVEQUE

Ic^glES circonstances du départ prochain de Mgr l’arche- 
n rafl vôque pour Londres et Rome — on sait déjà que 

Monseigneur s’embarque le 21 août — donnaient aux 
fêtes de l’anniversaire de son sacre, samedi dernier (8 août), 
un cachet spécial. Comme tous les ans, un clergé nombreux 
et très représentatif et des délégués des diverses communautés 
d’hommes et de femmes du diocèse s’étalent donné rendez- 
vous sous les voûtes de la cathédrale, où Sa Grandeur devait 
officier pontificalement. Selon la coutume aussi, un membre 
du clergé, choisi par Mgr l’auxiliaire, devait haranguer Mgr 
l’archevêque. Et, toujours selon l’usage, Monseigneur allait 
répondre par de bonnes paroles et de bons conseils à ses 
prêtres et à son peuple. Mais sur tout cet ensemble coutumier, 
planait comme une évocation anticipée des grands spectacles 
dont à Londres et à Rome notre premier pasteur sera sans 
doute témoin.

Onze ans déjà se sont écoulés depuis le sacre du 8 août 
1897. Et il semble que c’était hier. Mais, en écoutant M. le 
curé Bélanger, de Saint-Louis-de-France, nous raconter du 
haut de la chaire de le cathédrale, dans son discours à Mon
seigneur, à l’issue de la messe pontificale, les faits et les œuvres 
de ces deux lustres écoulés, malgré que l’énumération en fut 
rapide, on se serait volontiers demandé comment si peu 
d’années ont suffi à pareille besogne et à pareils progrès. Qu’il 
s’agisse du soulagement des misères corporelles, de la diffusion 
de la morale, de la propagation de la foi ou du développement 
des études, dans ce vaste diocèse de Montréal — expliquait 
àquivalemment M. le curé de Saint-Louis-de-France — Mon
seigneur trouve du temps pour tout. Les paroisses se multi-


